
ILE VRAI CANA RD.

Ce qui me donne la chair do pouli
C'est de voir Amyot triomnpher,
.Tc cryi lui ravir la boule
.Et 1'et=nr à boit marcher;
J'avoue quo la Choee était plate,
L~'coquin à déjoue mes plans.
Sois donc tranquille mon pauvre

Ta, to.
Attends, at-tends, attends.

Je vois bien que je suis on baisse,
]>Our avoir fait le rodomont,
Puisque tout Charlevoix mue laisse
Et pr-end pour deptite Cimon ;
Presque tout mesý amis desertent,
Voyant que je suis un chenapan,
BEn me disant mon pauvre Tarte,

Attenidk, attends, attends.

Je ne vois plus d'autre ressource,
Dlans ce.x bien penibles momeints,
Quo d'msettre l'ami Pierre en

course
Pour chercher quolqu'uxpédient;
Il saura bien jouier ses carton
Et. mne ramener au l)arlerneiit.
Sois donc tranquille, mon pauvre

Tarte:
Attends, attenîds, attends 1

PISCICULTURE.

TROIS ROMANCES DANS LA POLITIQUE.
JOLY.-.'«leadis.
CH APLEAut.-Laisst'z-noi dormit
Et la Lumpalc île brûlait plus.

- Plaignez-moi 1 moi qui naguère
L'un de nos lecteurs asiuencore étais heureux cimm'e un

M. Sticot, pécheur pasttsionneé et poisson dans l'eau 1 moi qtui igno-
aibruti de niaissanc, vient d'êtî'e ralis cea que p'étilit qu'uîî cheveu
cruellement frappe dans ses atl'ec- gris, aujourd'hui, aceniblé de cIta.
tiotîs ondiales. Et, pour épancher grin, je suis dovenu inert <'omme
(lats notre tein comi'pltissant l'a un î?oitie; et entièronietit blanc
pîrofonde :ifliction, il tneus écrit la beirbie I
leutre suivanite : l)sciplo do Jean Gou~jon, je
MNonsieur le rédacteur, veux sculpter moi-même, le bubte

J'ai la douleur amner de vo&1s qui couronnera s'a tomnbe.
annoncer que la félicité dont je Je m'arrêite, la douleur me su-
jouissais est à jamaiiis de truite, 1phoqu e t, une pense me dpcluiîe

Mâ chariatîte, petite nièce, cette lae eoeîîî, j'ai peut-êtr'e huelas I con-
enfant qui me faisait Cheérir la tribué il a fin ai prompte en lui
vi,., n'est plus; elle est ci'cetk'l, et lhisant manîger ait déjeuner une
maintenant je suis sole nu monde. foi-te tanchîe do melon.

Ellet Isi intelligetîtel Isi vive I Avec lequel, mosi cher dire-.
qui à l'école, do.înait déjà des teur, ~'0bien l'honinur d'étre.

capsgeogra pliiqîtics cormme les votre tout abr'uti, ramloli etl
gr'andes, et qu'oni voyait toujOui aplIati.
épler-lan. son mylatbairc , l'avoir vue A. STICOz'.
périr saiv?îoné ! n'e-t-pas affreuix ?

Ce joui' 1'atàtl elle s'etait habil-
lée uoquteloritt, et avoir fait CORRESPONDANCE AME RI-
dans ses cheveux une jolie petite 0 A.LB
raiej puis elle courut atu bor'd de
ilt rivière. Putniam, court. 18 avril 1881.

Là, faisant un fautx 0a, !1e Mon Cher' Vrai Ckoiard,
glissa dans l'eau, :otniiio u:î tot
gllîtlc. Granide fat ma surprise, on par-

J'entendis le cr'i qu'eo jeta et couranLIt les li91e9 que colltenait
volai à ftoit secouîs, ni.. S tr'op
tard, l'Our qu'elle pût Saisit' l1
pe,'chr quo je lui tendaiis,

Eileo bai-bottait', dispîr'ait ù nlv's
yeuxý\ et mur'e cil quelques mi-
ht, a '8.

io',dèsqosp)ére do n 'avoirî re)'é-
cité qu'un itadavt'e, * 'allai t k la ot-
r'ie pour le déclarer homard

Coîni-ci, e'n sn~&îqu'il est,
f'ut loing a venir.

Sut' notre passalge j'eus la con-
solation d'eitendi'o Chacun s'é-
crier, sur tous les thons: mais
Oardon I Ce pauvre OtICIO I quelle
douleur' 1

1l fallut qigo j'écrevisse à 8es
pères et mère.

Quelle triste nouvelle à leur
annonct 1

MaNlis il était trop Jîarrtmgs de la
victime, pour n'être pas du s'Ittit-
fre prévenu@.

J'accomplis ce devoir lesi yeux
dane lea lai-nies. Atlietn 4s sèche I

le, l'rai d,>a , ie la sema ine dot,-
nière, lorsque incý yeux î'cncoii-
t rèrettl'it'; i :au 5sujet (le
IBeaconsfli h disanît qu'on hui ava t
ap)plique une sioeiesrlu
tiibi'îl.Ct"ux qui ont ordonne du
telles l)îescl-il)tion dIcvî'aient subit
le, nime sort qu'onî siubit les nîhi-
list s qui ont, :ssf'ý>iîiw ie, Czar dle
Ruesie; ils SOntL aussi Coupables
qu'eux.

Pet- te donner une preuve de
ce que j'avance je dois te raconter
ce qlui est arr'ive ici il y al une
coupile do semaines.

Un> de. nos bons citoyens de
Pu, ntim fut tout à coup prit d'une
violente douleur entr'e les deux
épaules, ne sachent que faire il
eut revours à la s!irouen)ne vu lit
propriéte qu'elle a de 8sui.
vre le mal eut queîqu'ondî'oit,
qu'il 4e jette auqsi aplrôe avoir
appliqué cette sirouenne sur te
iin il. eut la douleur de son.

de diamoire, La dent pesait exate-
toment 2ý- onces. E~n voyant cette
dent énorme nous avons conclu
de suite que c'était une dent qu'il
avait contre notre journal depui&
sa défaite aux élections munici-
pales.

Cette dent n'avait jamais Cra-
qué un morceau de sue(ra blanc.

,oUiRqUOI ALLER
OSIEZ

,F. A. MAR TATE.,4U
C'es parce qu'il a des assortiments

les plus cen-l'l6rablect et a meilleur
marché de Tapiserles nouvelles à
bMoijréal.

En gros et en detail.
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ivî ;e glial descendre, mais bloua i
reusement le mal ainsi qule lit
sirocoenno às'arrêtèrent sur les
reins, notre hommen se croyait sait-
ve, mais bougez pas, lza douleur se
mit de nouveau a descendre et Explication du dentlier. ébu.
cette fois s'arrête àt un certain en-
dr-oit o0 il stationne cinq lonîg La g'.oloZie et la Cllimieý ne
jours, notre homme enfin nli pou- Cassent la Léto.
vant ])lis tenir et maudissant la
Nirouenne de s'être arrêtée à un AJESDAIES,
tel endroit, lorsqu'une idée tra- r. c osaoru eucaeu
verse soudain l'esp)rit de salbrimo V7 ouslaît il davoirti a dcaeaus

sile s'aisa dne puvetque anscla plumes, fleurs, rubans, dentelles, enflin
cioueaun ouverntue'aveo uit désirez-vttus être coiffé à la mlode?

couteau,~~~ jogtn 'cin a N\e manquez pas de vous rendre citez
parole, elle trancha le cuir. Ut, GRVELJ & THIIBAULT, là, vous,
craquement sinisto se fit entendre trouverez tout ce dont vous aurez ho-
uîe detonuation formidlable reten. sùinl Rape-vtPIZous que la coiffure cet
lit et l'explosion eut lieu et. Ceci le complément de la toilette d'une
se fit tellement vite que sa femme damie et qu'elle n'est ré&llceîîtit bienne put parer le coup elle fùt ren- coiffée qu'autant (lue son chapeau a
versee par un éclat qui là, frappa cette tournure, cette formîe, cette élé-

à afgr t 'vnuel vs g nce que savent si bien leur donner
tout oenseanglanté. lsmds2 l le rvle liDernières nouvelles. lasmo ise Secher 'av.et[hi

La femme quîi fitt frappée ii N. 13-Melle .Duelos chiî'tée de la
la1 semaine dernièr'e f''unt Pa' diiectioi(ldu départemîent de s modles,

ausi dngeou~mcut besse LU -aidée de Mtelle Dubé et de plusieurs
on l'avait d'abord cru elle en serat utres modistes reeevrnt avec eiii.
quitte p)our uit bl<ecke elle. 1 tete e ae u

Co. lai.gat lintrgî qu tuvoudront bien leurt confier' lent' eh:t-porte àt l'humnanité sonrlate j's peu
père que tii, puîbliras ces lignes Il noens fait plaisir ,tusi d'attirer

Touit à toi l'zittvîîtioiî <les mieurs~- >:Ur niotre
E.... S......... départemet.nt de ed dont les qua-

litési et les bas prix délient toute cu..
1 urrene

Dim uanrche ma:t.nr lp'e a casse
messe te quartier St. Jacquos a
etc tiis ori émoi par ino t'uinieur
di.sant que I)orrirne étatit allé chez
le Docteur E. V(alois poutins faire
cxtrai,-o une dent. Uni reporter du
Vrari Caniard sait ti'anepot'té im-
mediuîtemeut au buroati du deti-
liste pour avoir (les dlotinées Cor-
tainles sur ce gr'and événement.
Le médecin nous a, dit que pen-
dant vingt atiliées de pratique il
ne lui ét.'utjamnais arrivé d'arr'a-
cher. une dent d'une gr'osseur
arissi pt'odigiousc. C'était une
molaire qui avait sept lignes et
demie do long ave cinq lignes et
demie de '.i'>±eaé auto)ur de la
racine, la cotîrunito avait lt) pouce

Pourquoi, dans la1 plupirt de.-
pari'ose., qtîelqri'un ne seo chiai'-
gerait.il pas dei nous trouver' des,
abonnes moyennant une commis.
sien dc 25 par> catit par abonnie-
meant de 50 cents ou de 25 cenits..
Le dimanche après la messe ce.
ser'ait vite fait. Nous enverriotns
dos blancs de î'eçus imprimés à
ceux qui vouîdraienit se charger de
cette faceile besogne. Quand eau--
rona-nous noue entr'uider mutuel-
lemenît dans notre intér'êt réci-
proque et aussi dans l'intér'êt du
pays, Car c'et rendre service au
pays que do faire lire notre popu-
lation.


